
 

 

 

 

 

CARNETS DE BORD DES ELEVES DE SECONDE 3 

VOYAGE AU SENEGAL 
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1er jour : samedi 28 mars 2009 

 Le samedi 28 mars, nous nous sommes donnés rendez-vous devant le lycée à 4 heures 
du matin pour prendre le car qui nous emmenait à l’aéroport de Roissy. Pour une fois, nous 
étions tous à l’heure (ou du moins presque) mis à part quelques professeurs ! Eh oui, il n’y a 
pas que les élèves qui peuvent arriver en retard ! Nous sommes finalement partis à 4 heures 
45. Dans le car, nous étions tous très excités mais fatigués. Arrivés à l’aéroport, nous sommes 
allés directement faire enregistrer nos bagages, puis nous avons attendu deux heures avant de 
prendre l’avion. Certains en ont profité pour faire quelques achats dans les boutiques aux 
alentours. Nous avons décollé à 8 heures. Le voyage dure environ cinq heures. Qu’avons-nous 
fait pendant ces heures ? Eh bien, dormir, jouer aux cartes, discuter ainsi que manger des 
repas froids relativement insipides. Nous sommes passés au-dessus du Sahara. On a pu 
admirer le paysage désertique et voir également quelques petits villages près de l’Océan 
Atlantique. L’atterrissage nous a fait mal aux oreilles.  

 

La descente vers Dakar avant l’atterrissage 

Nous sommes arrivés à 14 heures et avons pu faire la connaissance de Nicolas qui 
s’occupait du voyage. Nous avons récupéré nos affaires puis nous voulions aller prendre un 
car pour aller à Saly mais nous avons croisé des jeunes qui essayaient de nous vendre des 
cartes téléphoniques. C’était hallucinant, ils voyaient que nous n’en voulions pas mais 
insistaient.  



Il faisait très chaud ! Durant le trajet, nous avons fait connaissance avec Pape, du 
village dans lequel nous serons hébergés le lendemain, Dassilamé. D’autres personnes sur la 
route essayaient encore de vendre des gâteaux, des cartes téléphoniques, des montres, des 
lunettes… On a pu voir des boutiques exactement comme en France (Orange, Avis), plein de 
bâtiments en construction.  

Nous sommes enfin arrivés au centre de formation Diambars. Nous étions tous très 
fatigués donc nous n’avons pas pu faire entièrement la visite du centre le jour-même. Nous 
avons été accueillis par le préfet de l’école, le kinésithérapeute et les élèves. Nous avons visité 
le centre et discutés quelques instants avec les élèves. La nuit, nous sommes allés dans un joli 
hôtel et nous nous demandions quelle allait être la suite de notre séjour. 

 

2ème jour : dimanche 29 mars 2009 

 Ce dimanche matin, le réveil fut difficile, à 6 heures 30, car certains professeurs 
n’avaient pas changé d’heure, avec le décalage horaire. Nous avons quitté l’hôtel pour une 
matinée à Diambars. 

 

Les logements des élèves au centre 

Arrivés là-bas, nous avons regardé quelques vidéos faites par les élèves de la classe 
multimédia. Puis nous nous sommes séparés en plusieurs groupes pour travailler avec les 



élèves, le kinésithérapeute et le préfet. Certains ont interviewé le kiné sur le thème du dopage, 
d’autres les entraîneurs qui expliquaient comment ils suivaient les jeunes, ou des joueurs de 
l’institut qui parlaient de leur expérience. 

 

  

Pause pendant un match amical    Débat avec les jeunes du centre 

Ceux qui n’avaient pas d’interview à faire ont participé à un débat que les jeunes de la 
classe multimédia organisaient autour du thème de la polygamie. Les élèves de Diambars 
étaient contre mais disaient qu’ils la pratiquaient à cause de leur culture. 

 

Yassine, Bilal et Sandy interviewent le kiné 

 

Abdoulaye et Lewis face à deux joueurs 

 

 

On a quitté l’institut vers midi pour se diriger vers le village. On s’est arrêté dans un 
restaurant à Kaolack, la nourriture y a été très bonne, et on est reparti vers le village de 
Dassilamé. Après les bidonvilles de la banlieue de Dakar se sont succédés la brousse et les 
villages de cases au milieu des forêts de baobabs. Ce qu’on a adoré, c’est l’arrivée au village, 
hyper accueillant, gentil et étonnant !  



 

 

On a d’abord traversé Dassilamé 
entouré par les enfants, puis on a salué les 
anciens sur la place du village. Et enfin, 
arrivés au campement, ce sont les femmes 
qui nous accueillaient au son des calebasses, 
avec des chants et des danses.  Certaines 
personnes de la classe ont dansé avec elles et 
ensuite, nous nous sommes installés. 

 

 

 

 

 

 

L’accueil des femmes au campement

  

3ème jour : lundi 30 mars 2009 

 

Yassine, Edwy et Yanis apportent les troncs 

 Aujourd’hui, nous nous sommes 
levés et on a pris le petit déjeuner où on a 
pu découvrir le petit pot de Nutella 
sénégalais. Ensuite nous sommes allés 
prendre notre douche, j’ai trouvé ça 
particulièrement marrant de pouvoir 
prendre une douche avec un seau. Après, 
nous sommes tous allés dans le champ 
pour aller planter une haie vive, mais avant 



cela, nous devions creuser des trous assez 
profonds, pour pouvoir mettre des arbres à 
l’intérieur. J’ai trouvé ça très fatiguant de 
creuser les trous, parce que la terre était 
assez dure, et il faisait particulièrement 
chaud, mais les gens du village sont venus 
et ils nous ont aidés. On a pu échanger des 
mots avec eux, comme par exemple la 
petite sœur de Pape, qui était une fille très 
sympathique. Il s’agissait aussi de planter 
des arbres pour faire une clôture afin que 
les chèvres, les lapins, etc… ne puissent 
entrer et manger toutes les herbes. Après 
avoir fini dans les champs, nous nous 
sommes tous un peu reposés, mais surtout 
lavés, parce que creuser des trous ça salit 
beaucoup. Et après nous avons mangé. 

 

Natacha, Yohaline et Wendy creusant les trous 

 

  

 L’après-midi, nous sommes 
retourné au champ pour faire le mil (c’est 
pour pouvoir faire du couscous) mais c’est 
une chose très difficile et compliquée 
d’écraser les grains avec le pilon. Je trouve 
que les femmes du village sont très fortes, 
mais puisque c’était vraiment difficile, on 
nous a proposé d’aller aider les autres à 
arroser les plantes dans les champs. Pour 
cela, il fallait prendre l’eau dans le puits, et 
j’ai trouvé ça assez marrant. Ensuite nous 
nous sommes reposés et le soir on a mangé 
du tieb, un plat traditionnel africain 
particulièrement bon, on l’a mangé comme 
le veut la tradition, par terre, et on a tous 
mangé dans le même plat. 

 

La préparation du couscous de mil 

 

 



 

Aux alentours de 22 heures, un taxi-brousse est venu chercher dans un premier temps 
un groupe puis ensuite le second, pour nous conduire à Toubacouta, le village voisin, et 
assister à un tournoi de lutte sérère. A 23 heures, nous sommes tous installés, en train 
d’observer un certain rituel que nous n’avons pas tout de suite compris. Les lutteurs 
effectuaient une danse tout en parcourant l’arène, certaines fois, ils s’arrêtaient pour asperger 
le sol d’eau et agiter leurs grigris pour se porter chance. A minuit les combats commencèrent 
et nous assistâmes d’un air dubitatif à ces affrontements, les lutteurs combattant à tour de rôle 
au rythme des musiques endiablées et des danses qui les accompagnent. 

 

4ème jour : mardi 31 mars 2009 

 Nous nous sommes levés à 8 
heures, malgré le fait de s’être couché tard 
la veille. Après avoir pris notre petit 
déjeuner, nous nous sommes mis au travail 
pour préparer l’arène de lutte pour le 
tournoi qui allait avoir lieu le soir avec la 
participation de Lewis et de Valentin, ainsi 
que de Bilal en tant que coach.  

Lewis et Ibou en plein entraînement 

 



La préparation de l’arène comprenait l’arrosage du terrain fait principalement de sable, donc 
nous devions arroser le terrain pour empêcher que pendant le combat la poussière n’envahisse 
l’arène. L’installation de poteaux pour délimiter le terrain et pour y accrocher les bâches 
donne l’impression d’être dans une véritable arène. Pour pouvoir installer les poteaux, qui 
sont de simples bouts de bois, nous devions creuser des trous à l’aide de pioches artisanales. 
Pour finir l’installation et la préparation, les villageois ont installé toute la partie électrique 
(haut-parleurs, lumières) et la partie confort (chaises, etc…).  

 

Lewis, Ibou, Bilal et Valentin avant le combat 

 La nuit tombée, le tournoi pouvait commencer par la préparation mentale et physique 
des lutteurs, passant par leur marabout, la mise en place des grigris et l’habillage avec le 
pagne qui est le vêtement traditionnel des lutteurs. Puis le tournoi a vraiment débuté, les 
lutteurs regagnèrent l’arène pour participer à la danse traditionnelle, servant aussi à intimider 
l’adversaire. Le rôle du coach est de préparer et de mettre en confiance les lutteurs. Pour 
pouvoir entrer dans l’arène, le coach doit avoir dans la bouche un bout de paille montrant 
qu’il fait partie de l’équipe. En même temps que se déroulaient les matchs, chaque lutteur 
continuait à danser en participant au spectacle. Le tournoi comprenait 8 manches, Lewis 
arriva en huitième de finale et Valentin en quart. Le gagnant du tournoi, comme la tradition le 
veut, doit partir en courant aller se laver puis revenir chercher son prix. Le tournoi dura 
jusqu’à 3 heures du matin, ce qui a dû demander beaucoup de résistance de la part des 
lutteurs. Mais pour ma part, le tournoi a un côté beaucoup plus festif que compétitif.  

 

 



5ème jour : mercredi 1er avril 2009 

Le matin, Pape nous a fait faire une visite du village, il nous a appris des choses sur 
Dassilamé qui est un village écologique. Il nous a raconté les histoires du village et nous a 
même montré une plante qui guérit une blessure en trois jours, ainsi que les plantes qui 
poussaient toutes seules grâce aux trous des crabes pendant marée montante. Ensuite nous 
sommes allés nous reposer. 

L’après-midi, nous avons fait deux groupes, un groupe qui devait affronter au football 
l’équipe locale, et un autre qui devait répéter des danses traditionnelles pour la fête du 
lendemain soir. Les filles, nous avons appris les danses traditionnelles sérère et wolof. C’était 
difficile mais bien et amusant. 

 Les garçons sont quant à eux partis jouer au foot avec les enfants du village. Le terrain 
était plein de sable, ce qui nous désavantageait par rapport à eux qui ont l’habitude de jouer 
dessus. Au final, on a perdu 3-2 parce que le marabout n’était pas de notre côté. On leur a 
donné notre maillot et on a fait une grande photo avec les Sénégalais. 

 

 

 

 

6ème jour : jeudi 2 avril 2009 

 Nous nous sommes levés de bonne heure pour aller au marché. Nous nous y sommes 
rendus à pieds, environ 3 kilomètres. La chaleur était étouffante. Enfin arrivés au village de 
Toubacouta, nous avons visité les stands. Les marchands étaient sympathiques mais c’était un 
peu fatigant de marchander, par exemple certains d’entre nous ont mis deux heures pour 
marchander un boubou, ils voulaient toujours marchander et si on n’avait plus d’argent, ils 
nous demandaient de troquer. Après avoir acheté ce dont nous avions besoin, nous sommes 
repartis en minibus à Dassilamé où nous avons mangé super bien comme d’habitude. 

 Vers 16 heures, nous nous sommes répartis en petits groupes de 4 ou 5 avec différents 
profs, nous avions chacun des thèmes et nous devions interroger des gens du village ou 
identifier les endroits importants du village : la mosquée avec l’école coranique, l’école où se 
déroulait une répétition de théâtre, la case de santé avec la pesée des bébés. Certains ont 
discuté avec les vieux du village, avec les femmes, avec les jeunes. Un homme nous a 



expliqué les difficultés des jeunes Sénégalais qui essayaient de rejoindre l’Europe, nous avons 
aussi discuté avec un marabout qui nous a accueillis chez lui. 

 

        Le conseil des Anciens    Une répétition de théâtre à l’école 

 

La nuit tombée, il y avait une fête 
organisée pour notre départ, nous avons 
beaucoup dansé et nous nous sommes bien 
amusés.  

 

Les musiciens lors de la soirée au village 

 

 

 

7ème jour : vendredi 3 avril 2009 

 Le matin, les professeurs sont venus nous réveiller pour nous dire d’aller prendre notre 
petit déjeuner et de s’habiller pour pouvoir se rendre au champ. Il nous restait à consolider les 
piquets tout le long du champ. Ce travail était vraiment long, on a l’impression que plus on 
bouge le poteau, moins il tient en place. Ensuite, nous sommes aller planter des graines, puis 
on les arrosa. On a bien avancé au niveau du champ qui devrait beaucoup aider les villageois, 
surtout les femmes qui font déjà un très gros travail. Quand nous eûmes terminé, la classe 
s’est séparée en deux groupes, ceux qui voulaient se rendre à la plage et ceux qui désiraient 
rester au campement.  

 Quand on s’est rendu près du fleuve Saloum, au milieu de la mangrove, nous nous 
sommes baignés, nous avons pu voir des poissons, des crabes violonistes et même des singes. 



On s’est beaucoup amusé, quelques jeunes du village étaient avec nous, nous avons passé un 
bon petit moment avant le départ pour Dakar. 

 

  

Nous sommes rentrés au camp sous un soleil brûlant. Nous avons mangé du poisson 
avec des frites. Nous avons rangé nos cases, nous avons déposé nos valises dans le car et nous 
avons dit adieu aux villageois de Dassilamé. Après tous ces moments de pleurs, de joie et 
d’émotion, nous avons pris la route pour Dakar. Dans le car, il faisait très chaud et le car allait 
très lentement à cause de la route très cabossée. Nous ne nous sommes arrêtés que dans une 
station service où nous avons pu acheter de l’eau et nous avons repris la route. En tout, nous 
avons eu sept heures de voyage pour arriver à l’auberge dans un quartier proche de l’aéroport. 

 

8ème jour : samedi 4 avril 2009 

Le samedi, nous voila tous debout de bonne heure, certains sont contents de rentrer 
pour voir leur famille, d’autres tristes de quitter le Sénégal. Après une heure de détente, et la 
prise de dernière photos, nous prenons le car direction l’aéroport nous n’avons pas eu de 
souci, nos bagages ont été enregistrés et le départ programmé vers 13h30, fatigué par la 
chaleur, etc… Le retour en France était plutôt calme, à 21h30 nous voilà à Roissy terminal 3, 
un car nous attend à la sortie, il nous dépose devant le lycée. C’est fini. 

 

 

 

 

 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Le départ à l’aéroport de Dakar 
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